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CHARTE VILLE BLEUE, 
PROJET PILOTE EN FRANCE 

Le collectif Bouteille à la Mer

Face à l’URGENCE CLIMATIQUE ABSOLUE, les associations de protection environnementale et plus 
particulièrement des océans ont décidé de se regrouper au sein d’un collectif baptisé «Bouteille à la mer».  

Les objectifs :
  Se fédérer, unir nos forces & actions au sein de valeurs communes.  
  �Alerter officiellement les élus et décideurs politiques de l’urgence climatique & océanique  -Rédiger et soutenir 
un plaidoyer qui propose des solutions concrètes, courageuses et réalisable. 

  �Accompagner et travailler étroitement avec les communes et intercommunalités pour la mise en place de ces 
solutions.  

  �Souligner et promouvoir les actions des communes et intercommunalités dans la lutte contre le réchauffement 
climatique et la protection de l’environnement ;  

  �Montrer qu’une nouvelle fois les citoyens de tous âges se mobilisent positivement et sont force de propositions 
malgré une écoanxiété grandissante.  

Il est temps de prendre des mesures très courageuses et immédiates pour tenter de limiter les conséquences 
de l’inaction politique depuis des décennies malgré les alertes des scientifiques, des ONG et des associations. 
Il s’agit désormais de pouvoir avoir la capacité de s’adapter aux étés caniculaires et proteger les habitants : des 
sécheresses, ainsi qu’à tous les autres événements climatiques dévastateurs. 

Sur le terrain depuis des années, les associations travaillent en partenariat les unes avec les autres, ainsi qu’avec 
les communes, à sensibiliser, éduquer.  
Aujourd’hui les mesurettes politiques ne suffisent plus : le chao climatique progresse exponentiellement.  

Décideurs locaux :
Rassemblons-nous, échangeons, discutons et construisons ensemble un plan d’action en concertation, nous qui 
pouvons aider à témoigner d’une expertise, et vous qui avez les moyens d’agir.  
C’est le moment de prouver votre engagement en innovant, main dans la main avec les associations de protection 
environnementale en travaillant ensemble sur ce projet pilote et montrer le chemin vers un nouveau mode de vie 
plus sain et plus responsable.
Nous avons l’honneur ce jour de vous solliciter pour un rendez-vous au cours duquel nous pourrons faire le point 
sur les mesures ci-dessous déjà en cours de mise en place, ainsi que celles sur lesquelles nous pouvons aider. 
Il est grand temps d’agir ENFIN pour la survie de NOTRE PLANÈTE ! 
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1.SENSIBILISER, 

SENSIBILISER ET 

SENSIBILISER ENCORE…

Sensibilisation du grand public

  ���Mettre en place des panneaux d’information 
non lumineux à l’entrée des plages, des ports de 
plaisance et des centres-villes. Destinés tous 
publics ils sont essentiels pour communiquer sur 
la quantité des principaux déchets retrouvés sur 
les plages (mégots, emballages, bâtonnets, etc.), 
leur impact sur le milieu marin, et leur temps de 
dégradation dans la nature. Ces informations 
simples peuvent être multipliées pour équiper les 
principaux axes de passages, le centre-ville, le port, 
etc… 

  ��Sensibiliser sur les dangers des plastiques afin 
d’en supprimer l’usage : Le plastique est le seul 
déchet qui ne disparaît jamais. Il se fragmente 
en micro plastique, contaminant absolument 
tout, que ce soit notre alimentation (nous en 
absorbons 5 grammes, soit une  carte de crédit 
par semaine), ou l’environnement dans des zones 
aussi reculées soient elles comme les lacs isolés 
de haute montagne, par transport atmosphérique. 
Leur présence dans les océans est tellement 

considérable qu’il y aura bientôt plus de plastiques 
que de poissons dans nos océans, accélérant 
l’effondrement de la biodiversité sous-marine d’une 
manière irréversible. 

  ��Installer des plaques : « la mer commence ici, ne rien 
jeter, ne rien vider ». 

  ��Organiser régulièrement sur le territoire des 
évènements 100 % Eco- responsables (villages, de 
sensibilisation, fête de la mer, de la biodiversité, 
etc.)  

  ��Organiser des passages d’éco-messagers, ou « 
brigade verte », principalement sur les périodes 
de fin d’après-midi et débuts de soirées, pour 
sensibiliser et signaler les dépôts sauvages, ou 
autres types de pollution de sites (abandons de 
restes de piques niques, mégots, couches, activités 
polluantes, non-respect de la règlementation ou du 

code de l’environnement). 

Sensibilisation dans les écoles :

  ��Construire et diffuser des programmes adaptés 
en fonction de l’âge dans toutes les écoles, 
les centres de loisirs, de vacances, les clubs 
de plage et de voile. Les bonnes habitudes 
acquises tôt deviennent des réflexes définitifs. 
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Voici 10 grandes thématiques (sensibilisation, biodiversité, gestion des déchets, eau, végétalisation, 
transport, loisirs, aménagement, pollutions lumineuses et sonores, et nettoyage de sites) qui 
seront abordées, la liste des mesures est non exhaustive. Nous sommes certain.e.s que certaines 
choses ciaprès citées ont déjà été envisagées, décidées, débutées, faisons le point. 
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Sensibilisation des commerçants et restaurateurs :

 �� �Organiser ou participer à des challenges zéro 
déchet, zéro plastique. 

 �� �Sensibiliser en allant à la rencontre des 
commerçants de la ville grâce à l’action 
d’écomessagers notamment, afin de les 
informer régulièrement sur l’évolution de la 
réglementation en matière de production 
de déchets et de tri (les 5 flux, etc...), et des 
différents usages qui permettront de limiter 
leur impact. 

 �� �Charte des commerçants : proposer des 
macarons sur le modèle du feu tricolore 
(rouge : commerçant qui respecte la 
réglementation, orange, commerçant qui va 
plus loin en réalisant un certain nombre d’« 
actions climats », comme le tri plus poussé, la 
maîtrise des consommations d’énergie, etc., et 
le macaron vert, pour le commerçant qui est 
vraiment engagé, très conscient et soucieux 
de son impact. Ces commerçants pourraient 
être mis en avant sur le site de la ville, 
orientant le public toujours plus nombreux à 
se soucier du lieu dans lequel ils choisissent 
de sortir dîner, ou faire leurs achats (charte 
commerçants Montpellier) Lien charte des 
commerçants. o Réaliser des campagnes de 
sensibilisation grâce aux éco-messagers en 
informant et en proposant aux commerçants 
des solutions alternatives à certaines de leurs 
anciennes habitudes pouvant porter atteinte à 
l’environnement.. 

 �� �Expérimenter la consigne sur les contenants 
alimentaires avec des restaurateurs volontaires 
(gobelets, ecocup, boîtes à sandwich, etc.), et 
réemploi des contenants réutilisables. 

2.  BIODIVERSITÉ

Nous devons lutter contre l’effondrement de la 
biodiversité et aider à son retour jusque dans les 
communes, il en va de leur survie. 
 �� �Créer des nurseries maritimes et marines 
(biohuts) en installant des systèmes de 
protection pour augmenter le taux de survie 
des larves puisque les aménagements côtiers 
ont modifié la chaîne de reproduction. [Cf 
Ecocean]. 

 �� �Mettre en place des récifs artificiels qui auront 
un double objectif :  

  - �Servir de corps morts pour l’accostage afin 
d’éviter la pose d’ancres 

  - �Servir de nouvel habitat pour la biodiversité 
marine - Installer des ruches. 

 �� �Accueillir la biodiversité en créant des refuges 
LPO et en impliquant les citoyens dans cette 
démarche éducative. En zone urbaine ou 
rurale, c’est un jardin, un verger, un parc, un 
étang, une exploitation agricole...La surface 
du refuge importe peu : même le plus petit 
jardin peut se révéler extraordinaire avec un 
peu de patience et d’enthousiasme. 

 �� �Végétaliser et protéger : ne pas élaguer à 
n’importe quelle période de l’année, limiter 
le débroussaillage à des fins de sécurité 
uniquement et de lutte contre les incendies 
uniquement, etc 

 �� �Organiser des balades botaniques en présence 
de naturalistes pour découvrir la faune et la 
flore locale, observer les espèces pour mieux 
les connaître et mieux les respecter. 
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3. GESTION DES DÉCHETS

Toujours mieux les gérer, et les valoriser, les 
diminuer. 
 �� �Installer des pièges à déchets sur les points 
stratégiques, dernière chance de récupérer les 
déchets solides avant qu’ils n’arrivent en mer, 
en concertation avec les services GEMAPI 
pour maîtriser le risque inondation.  

 ��� ��Installer des barrages flottants sur d’autres 
points stratégiques : barrière oblique flottante 
qui n’entrave pas la naviguation. 

 �� �Traiter les réseaux d’eau pluviale en installant 
des filets sur les exutoires. 

 �� �Installer des filtres ou paniers dégrilleurs sur les 
avaloirs et caniveaux, en prévoir l’exploitation 
(Tigistes, sous-traitants, agents municipaux, 
etc.)  

 �� ��Quantifier autant que possible les déchets 
collectés par les installations précitées et 
tenter d’identifier la source de pollution 
lorsqu’elle devient problématique, ou encore 
les activités sources de pollution afin d’y 
apporter des mesures correctives, ou identifier 
d’éventuelles anomalies. 

 �� ��Installer des cendriers notamment devant 
les bars et les restaurants. Des cendriers 
ludiques peuvent permettre une meilleure 
collecte comme les cendriers de vote. Des 
entreprises de collecte et de recyclage 
existent (Keenat, MEGO !, Cy-Clope).  

 �� �Valoriser ensuite les déchets récupérés pour 
rendre encore plus vertueuse cette action, 
en aidant au développement des filières de 
récupération et de traitement des déchets.  

 �� �Multiplier les corbeilles de tri sélectif à côté de 
chaque poubelle de la ville. 

 �� �Travailler avec la Communauté d’agglomération 
afin d’améliorer la collecte des déchets en 
adaptant la fréquence de ramassage en 
fonction des besoins de la commune ainsi 
que de la saisonnalité, et les points d’apport 
volontaires. 

 �� �Contrôler le respect de la réglementation 
sur les plastiques, particulièrement à usage 
unique (sacs, pailles, gobelets, couverts, 
ballons et jouets volants, etc.), et commencer 
à prévoir des sanctions pour le non-respect de 
la réglementation. 

 �� �Interdire la distribution des plastiques à usage 
unique, notamment les sacs, sur les marchés 
locaux et faire respecter la loi. 

 �� �Rendre les emballages facultatifs partout et 
d’une manière générale autant que possible, 
particulièrement sur les produits à consommer 
immédiatement. 

 �� �Proposer des systèmes de consignes pour 
aider à valoriser certains déchets, et faciliter 
le tri sélectif. 

 �� �Contrôler et s’assurer du respect des procédures 
règlementaires du code de l’environnement 
dans les pratiques de carénages.
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4.  L’EAU

Il est urgentissime de se soucier de l’eau et de 
sa ressource, et prendre des mesures fortes et 
innovantes pour l’économiser. 
 � ��Rendre systématique une étude technique 

de faisabilité pour toutes les nouvelles 
constructions en collectif de systèmes de 
récupération des eaux grises pour les wc, 
et de récupération des eaux de pluie pour 
arrosage et nettoyage des voiries. 

 � �Piscines municipales : récupéreration 
systèmatique de l’eau des vidanges après 
abaissement des taux de chlore, pour irrigation 
et arrosage des espaces verts municipaux et 
nettoyage des rues. 

 � �Garantir la transparence sur la qualité des rejets 
en mer de l’eau traitée sur Maera : et proposer 
d’autres usages que pourraient avoir ces eaux 
traitées (à nouveau irrigation, nettoyage des 
rues, et tout ce qui pourra économiser l’eau 
potable) 

 � �Travailler sur un plan de prévention estival à 
destination de la population touristique, afin 
d’etre raisonnable sur leur consommation 
d’eau courante (nettoyage des voitures, 
remplissage des piscines, et toute utilisation 
d’eau potable) 

5.  VÉGÉTALISATION

La végétalisation de la ville est une priorité 
absolue, nous devons mettre en œuvre un grand 
plan d’action pour reboiser et reverdir la ville. 
Elle permet d’agir sur la protection des villes 
contre les inondations dont la fréquence est en 
hausse, et de faire baisser les températures en 
constance augmentation. Elle est fondamentale 
pour la biodiversité et permet un juste équilibre 
entre nos activités citadines et leurs impacts. 
 � �Désimperméabiliser les sols au maximum avec 

une politique de réflexion globale pour chacun 
des travaux d’aménagement des espaces 
urbains, en priorité les écoles et collectivités 
: 5 à 6 degrès de chaleur en moins. Ouvrir 
une étude d’impact pour chaque nouvelle 

construction. Replanter des arbres avec des 
essences méditerranéennes de taille adulte 
afin de bénéficier de l’énergie positive qu’ils 
apportent mais aussi de l’ombre en période 
de fortes chaleurs. L’ombre des arbres permet 
de faire baisser la température dans les villes 
de plusieurs degrés et de ce fait, protéger les 
populations.  

 � �Aménager des parcs fraîcheur et un jardin 
partagé : un espace public, de proximité, 
ouvert à tous, animé et entretenu suivant 
une dynamique collective et conviviale, 
ainsi que des pratiques respectueuses 
de l’environnement et de la biodiversité.   
Végétaliser la ville, y compris les nouvelles 
constructions. 

 � �Stopper la betonisation sur les terres vierges. 
Plus de béton = Plus d’inondations.

6.  TRANSPORT

Nous devons prendre nos responsabilités face à 
l’explosion de la population en été, et en réduire 
notre impact. 
 � �Augmenter et sécuriser le réseau des pistes 
cyclables pour circuler facilement et en toute 
sécurité dans Palavas et ainsi contribuer au 
développement des mobilités douces. 

 � �Aller plus loin dans l’effort de réduction de 
la circulation dans le centre, et réfléchir 
à optimiser les transports collectifs avec 
possibilité de stationner aux entrées de la ville. 

 � �Développer un réseau de navettes collectives 
reliant camping – ville – activités - plage dans 
un objectif « vacances sans voiture ».  

 � �Pousser l’effort jusqu’à proposer des bus 
vers l’arrière-pays afin d’offrir un choix varié 
d’activités à moindre impact carbone. En 
effet, cela permettrait de réduire le nombre 
de déplacements en voiture individuelle et de 
ce fait les pollutions dans une zone déjà très 
impactée par l’afflux touristique estival.  

 � �Pérenniser les zones piétonnes : les quais, le 
pont, les abords des mairies, les boulevards.  

 � �Élargir cette piétonisation pour moins de 
pollution liée aux gaz d’échappements et de 
chaleur dans le centre-ville, et protéger les 
populations des particules fines. 5CHAQUE GESTE COMPTE… MAIS CE N’EST PLUS SUFFISANT ! 7
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7.  LOISIRS

 �� Augmenter la protection de la mer et de la biodiversité 
 en cohérence avec les réserves marines alentours.� �

 �� �Réduire le nombre de concessions jets / bateaux 
loisirs / bouées tractées / bateaux vitesse, et les 
encadrer en leur faisant respecter une charte : l’état 
de la Méditerranée ne peut plus se permettre une telle 
sur-fréquentation sans conditions, engendrant une 
immense pollution aux hydrocarbures, d’importantes 
nuisances sonores, en détruisant les ressources 
naturelles et en étant désastreuses pour la biodiversité 
locale. 

 �� �Favoriser le grand retour aux sports nautiques non 
polluants et doux (paddle, Surf, fun boat, Kite, voile, 
wingfoil, pédalo…), en soutenant et valorisant les 
bases existantes, beaucoup plus respectueuses de 
leur environnement. 

 � �Intégrer l’obligation zéro plastique dans le cahier des 
charges des évènements. Le zéro plastique entre 
autres, serait une condition d’acceptation des dossiers 
de demande d’autorisation d’occupation du domaine 
public.  

 � �Règlementer et limiter la publicité et interdire celle qui 
promeut les activités polluantes. 

8.  AMÉNAGEMENT

 � �Réadapter les revêtements citadins aux fortes 
canicules pour une réduction de la chaleur de 5 à 6 
degrès (voir annexe - ADEME). 

 � �Protéger, conserver, et augmenter le nombre de 
plages naturelles, sans paillotes ni autres artifices et 
minimiser au maximum l’intervention humaine dans 
l’aménagement pour ainsi limiter l’érosion des plages. 

 � �Intégrer des clauses environnementales et de lutte 
contre les déchets dans les cahiers des charges des 
paillotes 

 � Faire respecter la loi littorale 

9.  POLLUTIONS 

LUMINEUSES ET SONORE

 � �Éteindre les lampadaires entre 1h et 7h du matin 
avec éventuellement un système à déclenchement 
/ leds pour les axes principaux. Économique pour 
les collectivités et essentiel pour la tranquillité de 
la biodiversité, vertueuses en termes d’économie 
d’énergies, ces mesures doivent être introduite 
par une campagne d’information pour rassurer les 
populations, et expliquer les bienfaits de ce type de 
mesures. 

 � �Éteindre les enseignes lumineuses pendant les heures 
de fermeture des commerces : (exemple de l’opération 
chauve-souris à Lyon. 

 � �Réduire la pollution sonore en ville et en mer : C’est 
principalement via les sons que les animaux marins 
s’orientent, captent les dangers ou communiquent. La 
pollution sonore en mer génère une perte de repères, 
une baisse de la qualité du repos, stress, mais aussi 
l’abandon d’habitats, une réduction des capacités de 
reproduction, voire une sensibilité face à certaines 
maladies. 

 � �Limiter considérablement les feux d’artifice trop 
réguliers pour ne garder qu’une animation lors du 
14 Juillet sur toute la période estivale. Mesure forte 
et urgente. Ils sont criminels pour la biodiversité, 
faisant perdre tout repère aux oiseaux, en plus d’être 
très couteux et polluant (composants toxiques pour 
la faune marine et microplastiques). Proposer des 
alternatives comme des soirées « Ville sous les Etoiles 
» par exemple, en proposant une observation des 
constellations commentée dans un environnement 
calme et sans lumières. Ces évènements peuvent 
jouer un rôle intéressant en y intégrant des stands 
de prévention, des actions de sensibilisation, et des 
conférence (par exemple des interventions d’ingénieurs 
météo France, qui abordant l’impact du changement 
climatique factuellement dans notre région, ou encore 
l’impact concret de la hausse des températures de la 
mer Méditerranée sur la distribution du genre des 
espèces, etc).
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9 10.   RAMASSER, NETTOYER 

ET VALORISER,  MIEUX 

CONSOMMER ! 

 � �Pratiquer un nettoyage raisonné et respectueux, ou 
manuel des plages selon les endroits, en travaillant 
avec la Communauté d’agglomération sur le sujet. 

 � ��Promouvoir et/ou organiser des évènements citoyens 
et conviviaux pour nettoyer une plage, un espace 
vert, les abords d’une rivière, etc., en partenariat avec 
les commerçants et les associations de protection 
environnementale. Participation au World Clean Up 
Day en septembre notamment.  

 � ��Organiser des évènement « troque ton Truc », afin 
d’encourager le marché de l’occasion, permettant de 
donner une seconde vie à un objet dont nous n’avons 
plus l’utilité en l’échangeant contre un produit dont 
nous avons vraiment besoin. 

 � �Créer une recyclerie/ressourcerie : local annexe aux 
déchetteries permettant aux habitants de déposer 
des objets en bon état qui ne leur servent plus et à 
d’autres de récupérer ces objets qui peuvent leur être 
utiles, sans contrepartie. 

 � �Aider à réparer gratuitement en créant un repair café, 
atelier consacré à la réparation d’objets et organisé 
à un niveau local, entre des personnes qui habitent 
ou fréquentent un même endroit, rassemblement 
volontaire, et mise à disposition d’outils par la ville.        

 � �Limiter la publicité en la réglementant. Interdire la 
publicité aux produits polluants. 

 � �Sanctionner durement les dépôts sauvages, impactant 
dramatiquement les océans si proches des bords de 
mer.  

 � �Développer un lien durable entre les associations, les 
riverains et les élus en organisant des réunions de 
travail permettant le partage d’informations montantes 
et descendantes entre les parties prenantes du 
territoire.
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Contacts utiles :

 � Région Occitanie : benoit.thierry@laregion.fr notifié sur la page relative au plan plastique en Occitanie  

Liens utiles :

 � Outils financiers proposés par l’ARB Occitanie : https://www.arb-occitanie.fr/Les-outilsfinanciers 

 � Aides territoires (grande base de recherche de financements nationale) : https://aidesterritoires.beta.gouv.fr/ 

 � �Site de l’Agence Régionale pour la Biodiversité et l’Environnement - PACA :  

   - �Guide pour “engager son territoire dans une démarche zéro déchet plastique” : https://www.arbe-regionsud.
org/13491-guide-engager-son-territoire-dans-une-demarchezero-dechet-plastique.html 

 � �Webinaires en replay sur le sujet du 0 déchet plastique :  
https://www.arberegionsud.org/10098-retour-sur-les-evenements-zero-dechet-plastique.html 

 � �Retours d’expériences de collectivités dans la lutte contre les plastiques et leurs déchets : https://www.arbe-
regionsud.org/13531-initiatives-exemplaires-pour-diminuer-lespollutions-plastiques.html 

Labels et reconnaissances possibles :

 � �Territoire Engagés pour la Nature (TEN) avec l’accompagnement de l’ARB Occitanie :  
https://www.arb-occitanie.fr/Les-territoires-s-engagent

ANNEXES
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PARTENAIRES  
ET CO-SIGNATAIRES 
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